
ACTIVITES PRINCIPALES : OCTOBRE  

 1 DIMANCHE  XXVI du T. O. / do T.C. | TERÇO (10h): début du mois du Rosaire 

 2 Seg TERÇO  / chapelet (21h) - tous les jours du mois : en semaine à 21h ; les 
  samedis à 17h30 et les dimanches à 10h (en PT) 
 5 Qui 21h - TERÇO | CHORALE (répétition) 

 6 Sex 21h - TERÇO  | FLEURS – Grp 1 

 7 Sáb Association des Pèlerins de Fatima (APF) – Journée de Réparation du 1
er

 
samedi du mois (13h30-17h) | TERÇO (17h30) et Messe dominicale en PT (18h30) 

 8 DIMANCHE  XXVII du Temps Ordinaire / do Tempo Comum | TERÇO (10h) 

 9 Seg TERÇO | chapelet (21h) tous les jours de lundi à vendredi 
 12 Qui 21h : PÈLERINAGE ANNIVERSAIRE 6

ème 
apparition : chapelet médité, 

  procession aux flambeaux et d’Adieu à la Vierge [confirmands] | CHORALE 

 13 Sex 21h - TERÇO| chapelet | FLEURS – Grp 2 

 14 Sáb TERÇO (17h30) | 10°ano: 15h – rencontre des confirmands, confessions 
 répétition pour la Confirmation le lendemain à 11h. Priez pour nos  
 confirmands et leurs familles afin qu’ils collaborent avec le Saint-Esprit ! 

 15 DIMANCHE XXVIII du T. C. / do T.O. | TERÇO (10h) | Missa 11h: administração
  da Confirmação presidida pelo Vigário-Episcopal, sr. Cónego Escudier 

 
PELERINAGE ANNIVERSAIRE DE LA 6è

 APPARITION  
« À LA FIN MON CŒUR IMMACULE TRIOMPHERA ! » 
«FOI signifie avoir deux mains tendues vers le Ciel e 

une voix qui crie pour implorer le don du salut.»  

(Pape François). 

12 oct. 21h : chapelet, procession aux flambeaux et d’Adieu (FR-PT). 
13 oct. 17h : chapelet, suivi de la messe à 18h (en FR). 

      21h : terço em português. 
Prions pour la paix dans les couples et les familles, dans le monde, en 

France et partout, Ce soir, nous prierons pour et avec nos confirmands, 
leurs familles et catéchistes. Ils recevront l’Esprit Saint, le Don de Dieu le 

dimanche 15 octobre. 

 
O E.M.-Encontro Matrimonial (movimento internacional da Igreja Católica para 
casais e consagrados) propõe mais um Fim-de-Semana de aprofundamento da 
comunicação e comunhão de vida em casal: 4 e 5 de novembro 2023. Uma 
oportunidade – dom de Deus! - para renovar e aprofundar, por vezes com 
alguma dificuldade interior, o projecto de vida a dois. Amar sempre, é uma 
decisão, não é uma questão de sorte ou azar. Contactar Reitor ou o secretariado. 
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FRANCE ET EUROPE : TRESSAILLEZ DE FOI ! 
 

Voilà l’appel du Pape François à Marseille. C’était un moment très 
attendu. La rencontre entre les catholiques de France et le successeur de 
Pierre lors d’une messe. Cela n’avait pas eu lieu depuis 15 ans en France. 50 
000 fidèles ont répondu présents dans la clameur du mythique stade 

Vélodrome, 100 000 le long de l’avenue du Prado, samedi 23 septembre.  
Dans une marée de bleu et de blanc, les couleurs de Marie, de Marseille 

et de l’Argentine, terre natale du Pape, les chants et la louange entonnés 
par 800 choristes ont rythmé la célébration. Dans ce stade bleu et blanc qui 
lui était tout acquis, le Pape François, pour ce dernier rendez-vous avec les 
catholiques français lors de son séjour à Marseille, a présidé la 
messe. «Nous avons besoin de retrouver passion et enthousiasme, de 

redécouvrir le goût de l’engagement pour la fraternité, d’oser encore le 
risque de l’amour dans les familles et envers les plus faibles, et de retrouver 
dans l’Évangile une grâce qui transforme et rend belle la vie» a déclaré le 

Saint-Père. L’Église, la France et l’Europe ont besoin de cela, a-t-il affirmé, 
nos sociétés aussi, elles qui sont marquées par «le sécularisme mondain et 
par une certaine indifférence religieuse», a-t-il noté. 

Lutter contre les passions tristes. Celui qui croit, qui prie, tressaille 
dans l’Esprit, sent quelque chose qui bouge dans son cœur, a expliqué 
François. C’est tout le contraire «d’un cœur plat, froid, installé dans la vie 
tranquille, qui se blinde dans l’indifférence et devient imperméable, qui 
s’endurcit, insensible à toute chose et à tout le monde, même au tragique 
rejet de la vie humaine qui est aujourd’hui refusée à nombre de personnes 
qui émigrent, à nombre d’enfants qui ne sont pas encore nés, et à nombre 

de personnes âgées abandonnées», a-t-il dénoncé. Notre société 
européenne porte ainsi ces maladies: «cynisme», «désenchantement», 
«résignation», «incertitude», «sentiment général de tristesse», autant de 
«passions tristes», a-t-il listé. 

Mais les personnes nées dans la foi évitent ces maladies, en 
reconnaissant la présence de Dieu «même au milieu des difficultés, des 
problèmes et des souffrances». Elles se sentent accompagnées et soutenues 

par Lui. Elles cultivent une passion, un rêve, un intérêt qui «pousse à 
s’engager personnellement». Elles savent que le Seigneur «invite à 
témoigner de l’Évangile pour édifier avec douceur, à travers les dons et les 

charismes reçus, un monde nouveau», a précisé François.  
Tressaillir devant la chaire blessée. Celui qui croit tressaille aussi 

devant son prochain car «Dieu est relation et souvent Il nous rend visite à 

travers des rencontres humaines», quand « notre cœur ne reste pas 
impassible et insensible devant les blessures de ceux qui sont les plus 
fragiles ». Les grandes villes métropolitaines et tant de pays européens 
comme la France, a remarqué le Saint-Père, « sont en ce sens un grand défi 



contre les exacerbations de l’individualisme, contre les égoïsmes et les 
fermetures qui produisent solitudes et souffrances ». 

Le Pape invite à apprendre de Jésus à «éprouver des tressaillements pour 
ceux qui vivent à nos côtés », et à faire comme Jésus, à tressaillir de 
miséricorde « devant la chaire blessée de ceux qu’Il rencontre ».  

Nous pouvons y parvenir en regardant Marie qui se dérange et qui nous 
enseigne que Dieu est cela: «Il nous dérange, Il nous met en mouvement ». 

«Nous voulons être des chrétiens qui rencontrent Dieu par la prière et nos 
frères par l’amour», qui accueillent le feu de l’Esprit «pour se laisser brûler 
par les questions d’aujourd’hui, par les défis de la Méditerranée, par le cri 
des pauvres, par les “saintes utopies” de fraternité et de paix qui attendent 

d’être réalisées». (d’après le site VaticanNews, appartenant au Dicastère de la 
Communication du Saint Siège, service de soutien au Saint Père) 

Soyons donc des chrétiens rêveurs du rêve de Dieu ! Un monde plus 
juste et pacifique, et une Eglise plus fraternelle sont possibles ! 

 

 
NOUVEAUTÉ : les paniers connectés pour 
la collecte des dons pendant la messe, 
arrivent! 
Afin de faciliter la collecte de dons pendant la messe, 

le Sanctuaire a adhéré à la proposition diocésaine de 

se munir des paniers connectés mixtes. Ils 

permettront de collecter les dons en espèce et aussi 

par carte bancaire SANS CONTACT, comme on le fait 

déjà partout. 

Pour faire un don par CB pendant l’Eucharistie 

au moment de la Quête, chaque personne 
utilisant le panier doit : 

1. Sélectionner le montant de son don (en appuyant sur l’un des 

montants prédéfinis). 
2. Présenter une carte bancaire sans contact sur le lecteur de 

carte (Pour être acceptée la carte utilisée doit porter un logo Visa ou 

Mastercard et un logo sans contact) ;  
3. Attendre la fin du traitement de la transaction :  

o Si le don est accepté par le Service, le message de 
remerciement est affiché ; 

o Si le don n’est pas accepté par le Service, le message 
d’erreur est affiché. 

4. Passer le panier à la personne suivante souhaitant faire un don. 

 Compatible avec Apple Pay et Google Pay. 

En même temps, le panier possède une ouverture pour faire un don en 
espèces : billets ou pièces de monnaie. L’utilisation des paniers commencera 
dans les prochains dimanches. 

Soyez généreux : ce que nous donnons par amour, ne nous 
manquera pas. Jamais ! 

Outubro, mês do 
Rosário: porquê ? 

A palavra “rosário” 
significa “coroa de rosas” é o 
símbolo da oferta do coração 
a alguém. Já nos primeiros 
anos do cristianismo, as 

mulheres cristãs que eram levadas ao Coliseu (em Roma) para serem 
mortas por causa da sua fé em Cristo e assim viverem o martírio (por vezes 

de formas muito cruéis), usavam coroas de rosas nas suas cabeças: eram o 
símbolo da alegria, da confiança e da entrega dos seus corações ao Senhor 
ressuscitado, para ir ao encontro de Deus. Estas rosas eram recolhidas à 

noite pelos cristãos, que rezavam uma oração ou um salmo pelo eterno 
descanso dos mártires. 

Mais tarde, A Igreja recomendou recitar os 150 salmos bíblicos (o 

chamado Saltério – do latin Psallite, chanter, chant (psaume | Salmo) como 
rosário oferecido ao Senhor. Mas os que não sabiam ler estavam impedidos 
de o fazer. Assim, foi sugerido que os analfabetos, substituíssem os Salmos 
por 150 Ave Marias, divididas em quinze dezenas. Este “rosário curto” era 
conhecido como “o saltério da Virgem”. No ano 1208, São Domingos de 
Gusmão, fundador da Ordem dos Pregadores (dominicanos) “organiza” a 
oração do Rosário a partir duma visão que teve. O santo espanhol estava no 

sul da França, onde foi pároco (curé) lutando contra a heresia albigense. Um 
dia, na capela em Prouille, implorou a Nossa Senhora que o ajudasse, pois 
sentia que não estava conseguindo quase nada. A Virgem apareceu-lhe 
segurando um rosário e ensinou-lhe a recitá-lo. Em seguida, pediu que o 
divulgasse por todo o mundo, prometendo-lhe que muitos pecadores se 
converteriam e conseguiriam abundantes graças. 

São Domingos de Gusmão, cheio de entusiasmo com o rosário na mão. 

E, efetivamente, levou-o por todas as partes e muitos hereges albigenses 
voltaram à fé católica. 

Alguns anos depois, em 7 de outubro de 1571, aconteceu a batalha naval 

de Lepanto, quando o cristianismo foi ameaçado pelos turcos muçulmanos 
que ameaçavam reconquistar a Europa pelo leste. Frente ao perigo 
iminente, alguns dias antes, o Papa São Pio V pediu aos fiéis que rezassem o 

rosário intercedendo pelas forças cristãs. A história conta que o Pontífice 
Romano estava em Roma, resolvendo alguns assuntos, quando de repente 
levantou-se e anunciou que sabia que a frota cristã havia triunfado. Ordenou 
que tocassem os sinos e organizassem uma procissão. Logo depois, os 
mensageiros chegaram anunciando a vitória. Em seguida, instituiu a festa 
de Nossa Senhora das Vitórias, em 7 de outubro. Um ano depois, o papa 
Gregório XIII mudou o nome da festa para Nossa Senhora do Rosário. 

Nossa Senhora em Fátima, pediu insistentemente a oração do terço pela 
nossa conversão enquanto pecadores que ofendem a Deus, alcançar o fim 
da Grande Guerra (a 1ª mundial) e a paz, em todas as seis aparições na 
Cova da Iria. A simplicidade e facilidade em rezar o terço, fazem dele a 
nossa arma espiritual para o combate da fé, da esperança e do amor a que 
o Senhor nos chama! Recitação comunitária do Terço no horário 
habitual. Sempre, pode ser dificil, mas NUNCA? É impossível !  

P.Nuno 


